
ANNÉE B  XXII-ÈME DIMANCHE

L’EVANGILE SELON ST MARC 7, 1-8a. 14-15.21-23 
Les pharisiens et quelques scribes, venus de Jérusalem, se réunissent auprès de Jésus, 
et voient quelques-uns de ses disciples prendre leur repas avec des mains impures, 
c’est-à-dire non lavées.

– Les pharisiens en effet, comme tous les Juifs, se lavent toujours soigneusement les 
mains avant de manger, par attachement à la tradition des anciens ;

et au retour du marché, ils ne mangent pas avant de s’être aspergés d’eau, et ils sont 
attachés encore par tradition à beaucoup d’autres pratiques  : lavage de coupes, de 
carafes et de plats.

Alors les pharisiens et les scribes demandèrent à Jésus  : « Pourquoi tes disciples ne 
suivent-ils pas la tradition des anciens  ? Ils prennent leurs repas avec des mains 
impures. »

Jésus leur répondit  : «  Isaïe a bien prophétisé à votre sujet, hypocrites, ainsi qu’il est 
écrit : Ce peuple m’honore des lèvres, mais son cœur est loin de moi.

C’est en vain qu’ils me rendent un culte ; les doctrines qu’ils enseignent ne sont que des 
préceptes humains.

Vous aussi, vous laissez de côté le commandement de Dieu, pour vous attacher à la 
tradition des hommes. »

Appelant de nouveau la foule, il lui disait : « Écoutez-moi tous, et comprenez bien.

Rien de ce qui est extérieur à l’homme et qui entre en lui ne peut le rendre impur. Mais ce 
qui sort de l’homme, voilà ce qui rend l’homme impur. »

Car c’est du dedans, du cœur de l’homme, que sortent les pensées perverses  : 
inconduites, vols, meurtres, adultères, cupidités, méchancetés, fraude, débauche, envie, 
diffamation, orgueil et démesure.

Tout ce mal vient du dedans, et rend l’homme impur. »


	 

SAINTE FAUSTINE A ÉCRIT DANS SON « PETIT JOURNAL » :  

(P.J. 293) 
Quand Jésus m’a ravie par sa beauté et m’a attirée à lui, j’ai vu ce qui lui déplaisait dans 
mon âme et j’ai décidé de l’éliminer à tout prix. Je l’ai fait aussitôt avec l’aide de sa grâce. 
Cette générosité a plu au Seigneur, et depuis lors, Dieu a commencé à m’ accorder des 
grâces supérieures. 
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- Sainte Soeur Faustine est pour nous un modèle de générosité et d’ouverture à coopérer 
avec la grâce Divine, que Dieu ne refuse à personne. Est-ce que je tâche de coopérer 
avec la grâce de Dieu ? Est-ce que je ne suis pas jaloux et je n’envie pas aux autres leurs 
dons,  au lieu d’accueillir ce avec quoi Jésus miséricordieux  vient à moi ?

Quelle est ma générosité ?


- Aujourd’hui Jésus me parle: Ecoute-Moi et tâche de me comprendre !


- Je vais de tout mon coeur tâcher de demander à l’Esprit Saint une grâce d’un coeur 
ouvert et veiller à ce que je fais entrer au sanctuaire de mon âme. 
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